
Être accompagné·e pour planter des haies
 

FICHE PARTAGE #6

J’ai été accompagnée pour identifier le type de haies
adapté à mes objectifs.
J’ai pu choisir les essences, en demandant conseil à une
association qui favorise les essences et les pépiniéristes
locaux. Châtaigner, cornouiller, noisetiers, hêtre, saules,
tilleuls, sureau, osier… je me suis inspirée de ce que j’avais
autour de ma ferme.
Je me suis libérée d’une charge administrative
conséquente, puisque l’association prend en charge le
dossier de demande de financement.
J’ai été accompagnée dans la préparation et la gestion du
chantier. C’est précieux d’avoir des gens habitués à gérer
des groupes de bénévoles pour que les consignes soient
respectées.
J’ai bénéficié d’un financement complet de la plantation !
En 2024 l’ensemble des coûts ont été pris en charge. Il
faut avancer la majorité des sous, mais j’ai pu demander
une avance à hauteur de 25 % de l’aide. Le Pacte en faveur
de la haie sera reconduit ces prochaines années, à voir si
toutes les opérations resteront bien financées...

Le CIVAM Bio Béarn a organisé une réunion en mai 2024 pour présenter les opportunités de
financements régionaux dans le cadre du “Pacte en faveur de la haie”. C’était l’occasion aussi de
rencontrer l’association Arbre et Agriculture, qui travaille avec le CIVAM Bio Béarn et a les compétences
en agroforesterie. Deux techniciens d’Arbre et Agriculture sont ensuite venus faire le tour de mes
parcelles et un profil de sol. Ils étaient à l’écoute de mon projet et de mes objectifs, et m’ont
conseillé de faire au moins une “haie ondulée” pour que le vent circule moins violemment. Elle
contient des arbres de haut et moyen jet à intervalles réguliers et des arbustes de bourrage. On a
dessiné le projet en 5 haies pour 200 mètres linéaire au total. Pas besoin de grandes parcelles, on peut
segmenter !

 

Depuis 2023, je cultive sur une petite ferme des fleurs coupées bios, vendues principalement en vente directe.
J’ai une démarche respectueuse de la biodiversité, pour mon sol, mes fleurs et moi. Ma ferme est tout en haut
d’une colline, il y a beaucoup de vent et chaque année j’ai des fleurs qui se cassent car je cultive en plein
champs. J’avais donc envie de planter des haies pour amener du vivant sur ma ferme et pour protéger
mes cultures en brisant le vent. De plus, les haies peuvent avoir un vrai intérêt pour ma production : j’ai pu
choisir des essences avec des feuillages que je pourrai utiliser pour composer mes bouquets. 

 

Planter des haies pour l’équilibre de ma ferme
et pour contribuer à consolider ma production

Ce fonctionnement m’a apporté 5 points principaux

Bénéficier d’un accompagnement adapté à mon projet etd’un
financement ont été des sources supplémentaires de motivation

Grâce à l’accompagnement du CIVAM Bio Béarn, vous avez la possibilité de
bénéficier d’un financement et de soutien tout au long de votre projet de
plantation. C’est le moment de se lancer ! 
Témoignage de Alix Beaugheon qui a souhaité bénéficier de l’accompagnement. 

et ça peut vous intéresser !
J’Y AI PARTICIPÉ

Administratif, choix des essences,
gestion du chantier ... on peut être
entouré à toutes les étapes ce qui
rend la démarche plus simple ! 



Fiche réalisée en mars 2025 Merci à Alix
Beaugheon pour sa contribution. Toute
reproduction interdite propriété exclusive CIVAM
Bio Béarn

Dans le cadre de ses missions de développement de projets pour
un système alimentaire local et durable, le réseau des CIVAM en
Béarn s’attache à répondre aux attentes concernant la plantation
de haies, une pratique durable incontournable. 

Pour la bonne réalisation de cet accompagnement : 
le CIVAM Bio Béarn vous met en relation avec les
experts d’Arbres et Agriculture,
vous êtes accompagné·e pour le montage et le suivi du
dossier administratif, 
vous pouvez être aidé·e dans les choix techniques, la
préparation logistique et la réalisation du chantier de
plantation.

Je me suis sentie accompagnée par des gens rigoureux, mais qui ne
m’ont pas mis la pression. Les chantiers ont été de très bons
moments. Chez moi il a duré 2 jours avec 15 bénévoles le premier jour
et 4 le second. Puis j’ai paillé avec mon compagnon et des amis et il a
fallu environ 2 jours aussi. En se retrouvant à table le midi, tout le
monde échangeait : techniciens, bénévoles, peu importait. 

Pour moi planter des arbres c’est tellement important ! Pour le vivant,
pour apporter de la valeur à ma ferme. A l’avenir, si j’en ai la
possibilité, j’aimerais essayer de planter des arbres intra-parcellaire. Je
me rends compte que ce n’est pas une opération anodine, donc je
pense qu’il faut être bien accompagné·e et ne pas hésiter à s’y prendre
un an en avance pour bien réfléchir son projet. Ce qui reste à gérer
par l’agriculteur·trice c’est le travail du sol et l’approvisionnement en
paillage. Le plus compliqué pour moi était que le travail du sol soit
réalisé au bon moment pour être prête au début du chantier de
plantation avec les bénévoles. Il faut la bonne fenêtre météo !

Je vois tous les auxiliaires de culture que ça peut
m’apporter. Si j’ai une attaque de ravageurs sur
mes fleurs, j’espère que d’autres insectes ou
oiseaux pourront m’aider à lutter contre ça. Je le
fais aussi pour les générations futures. Ça
donne de l’espoir, et ça servira après nous !

Si je peux planter plus, je n’hésiterai pas,
mais ça se prépare !

J’ai apprécié le côté humain de l’accompagnement et des chantiers

Ce que je veux partager au réseau ?
Plantez pour enrichir l’écosystème

de votre ferme et pour l’avenir !

Pourquoi le CIVAM Bio Béarn
propose cet accompagnement
individuel et comment il s’organise ? 

Tenté·e de planter des haies 
sur votre ferme ? 

Envoyez un mail à jessica@civam-bearn.org pour
demander des informations. 

On s’investit dans le chantier
tout en pouvant déléguer une

partie de l’organisation
quand on le souhaite


